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• Jeux
Pokémon Go interdit aux
policiers et militaires

L'Indonésie a interdit auxpoliciers de jouer au Poké-mon Go pendant les heuresde service et s'apprête à lefaire pour les militaires,ont indiqué, hier, des res-ponsables, l'application lu-dique sur smartphoneconstituant une menacepour la sécurité, selon leministre de la Défense.•Cinéma
"Jason Bourne" revient :
amnésique et silencieuxDans le monde du rensei-gnement, le silence estd'or. C'est peut-être la rai-son pour laquelle JasonBourne n'a que 25 lignesde dialogue dans le dernieropus consacré à l'espion dechoc amnésique. C'est MattDamon lui-même qui l'aavoué. Le nouveau "JasonBourne", agent d'élite de laCIA traqué par la maisonmère qui veut sa peau, sortsur les écrans nord-améri-cains ce 29 juillet, aprèsquatre ans d'absence etneuf ans sans Matt Damon.•Aérospatiale
La capsule Dragon à bon
port !Le vaisseau spatial non ha-bité Dragon de la sociétéaméricaine SpaceX a étéamarr, hier, à la Stationspatiale internationale(ISS), a indiqué la Nasa surTwitter. La manœuvre ef-fectuée avec le bras télé-manipulateur de la Station,commandé par les astro-nautes américains Jeff Wil-liams et Kate Rubins, s'estachevée à 14h03 GMT.Dragon avait été saisi à10H56 GMT pour être rat-taché au module Harmoniede l'ISS. Le sas entre la Sta-tion et Dragon devrait êtreouvert aujourd'hui pourcommencer à décharger sacargaison.•People
Lady Gaga dit adieu à ses
fiançaillesLady Gaga, diva de la popet de l'extravagance vesti-mentaire, et l'acteur TaylorKinney ont dit adieu àleurs fiançailles, selon desinformations parues,mardi dernier, dans lapresse people. La chan-teuse américaine est appa-rue, ces derniers jours,sans sa bague de fiançaillessur des photos qu'elle aposté sur Instagram, alorsqu'elle fait du bénévolat auMexique pour venir enaide à des enfants défavo-risés.

Ici et ailleurs
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A l'initiative du ministère de
l’Égalité des chances et des
Gabonais de l'étranger, en
partenariat avec le Fonds
national d'aide social (Fnas),
un atelier de formation sur
les activités génératrices de
revenus (AGR) a été orga-
nisé à l'intention des asso-
ciations et coopératives du
quartier Akébé-plaine à Li-
breville. 

OUVERT, lundi, au Centresociale d'Akébé, par la mi-nistre de l’Égalité deschances et des Gabonais del'étranger, Patricia Taye,l'atelier de formation desassociations sur les activitésgénératrices de revenus(AGR) au profit des associa-tions et coopératives duquartier Akébé-plaine dans

Des associations en formation
Activités génératrices de revenues (AGR)

LLIM
Libreville/Gabon

... auquel prennent part les Associations candidates
aux prêts du Fnas.
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La ministre de l'Egalité des chances et des Gabonais
de l'étranger (c) ouvrant cet atelier de formation...

Ph
o
to

 :
 L

LI
M

A l'initiative de la Direction
générale des Loisirs, la
deuxième édition des jour-
nées récréatives "Happy
Holidays" se tient depuis le
14 juillet dernier, et ce
jusqu'au 23, au stade de
Nzeng-Ayong de Libreville.
Sur place, une large
gamme d'activités ludiques
et éducatives attendent les
4-15 ans.

EN cette période de va-cances scolaires où lesjeunes sont en proie à l'oi-siveté, la Direction géné-rale des Loisirs, commeune réponse à l'adageselon lequel " l'oisiveté estla mère de tous les vices", adécidé de  combler un tant

soit peu, pour quelques-uns de ces tout-petits, lemanque criard d'espacesde loisirs dans notre pays.C'est ainsi qu'elle offre, de-puis le 14 juillet dernier etce jusqu'au 23 du mêmemois, au stade de Nzeng-Ayong de Libreville, un es-pace de loisirs sains, auxenfants  dont l'âge varieentre 4 et 15 ans. Le but decette initiative est donnépar le chef de service desCentres de vacances et desloisirs, Anastasie AdaNdong: " initier chez lestout-petits la culture desloisirs sains dès le plusjeune âge . Afin d'éviterqu'ils se laissent emporterpar des divertissementsmalsains".Ainsi,  cette plate-formerécréative met à la disposi-tion des bouts de chouxissus de tous les coins et
recoins de la capitale, unelarge gamme d'activités lu-diques et éducatives. Quicomprennent aussi biendes mini- podiums  per-mettant aux enfants d'ex-primer leur talent

artistique, que des tobog-gans, des châteaux  gonfla-bles, des balançoires, etc.Et pour les férus de sensa-tions fortes, des espacesleur sont aménagés pourles parcours d'aventures,

des  mini-circuits pour lesvoiturettes, etc.Selon les organisateurs ,"cette édition attire chaquejour en moyenne 800 en-fants et la principale inno-vation cette année est lenombre de jeux en plus".Pour les parents, l'initia-tive est certes louable maisnombreux s'accordent  surle fait  qu'il faut ajouter desjours. C'est du moins ceque a suggère l'un d'eux,Michel Bouanga.Au nombre des points enétude pour l'améliorationdu concept ""Happy Holi-days" pour les prochaineséditions, figure, entres au-tres, l'élargissement desactivités aux deux autrescommunes voisines(Akanda et Owendo), a no-tamment souligné, Anasta-sie Ada Ndong.

Pour une initiation à la culture des loisirs chez les tout-petits
Camp de vacances/2ème édition des journées récréatives "Happy Holidays"

SNN
Libreville/Gabon

Les tout-petits sur le site dédié aux jeux.
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le 3e arrondissement de Li-breville a pour but d'aiderles populations ayant for-mulé des demandes à mon-ter correctement leursdifférents projets : "les per-
sonnes retenues pour cette
formation sont celles qui ont
formulé des demandes pour
pouvoir bénéficier des

mêmes chances de réussite
que les autres, notamment
avoir les mêmes chances
d'accès au financement que
les autres", a laissé entendre,le ministre Taye.Ainsi, les experts du Fnas di-rigeant cet atelier ont pourmission d'apprendre auxdifférents participants com-

ment monter un projet,gérer une association ouune coopérative, diriger unprojet d'AGR, savoir les mé-canismes de financement,gérer la petite comptabilitédu projet...Le représentant du Fnas,Vianney Bayoupy, a expli-qué que face aux nombreux

paramètres qui entrent encompte lors de la constitu-tion des dossiers (aspectstechniques, financiers...)  : "il
fallait absolument que les
différents experts viennent
expliquer les mécanismes de
gestion, d'élaboration et les
modes de remboursements
des financements octroyés". 

Un ouvrage à lire pour les
tout-petits, en cette pé-
riode de vacances, voilà
ce que pourrait être l’une
des dernières sorties de
Sylvie Ntsame, qui écrit de
plus en plus pour la jeu-
nesse. Dans ce petit livre,
l’écrivaine gabonaise met
en scène un petit garçon
découvrant la campagne.
D’où le sous-titre : « Kakuka
au village ». Formateur.CE livre appartient à la col-lection créée aux EditionsNtsame, « Be Ndeigne ». Il estle cinquième du nom.Contrairement aux précé-dents, « Les aventures de Ka-kuka » semble en lui-mêmeune « collection », car les-dites aventures sont annon-cées comme nombreuses et,ici, nous n’en lisons qu’une

seule : « Kakuka au village ». Ainsi, aux côtés du petit gar-çon, le lecteur va à la décou-verte de la vie à la campagne.Une vie qui a ses particulari-tés, ses routines, ses sur-prises, ses aspects positifsainsi que ses côtés moins re-luisants. Mais il n’est nullepart question de dresser duvillage un portrait désobli-geant. Le propos porte sur-tout sur l’attitude d’un jeuneenfant découvrant le villagepour la première fois.En effet, « Kakuka va au vil-lage pour la première fois. Ilest très excité à l’idée devoyager avec sa grand-mèrepour rejoindre sa sœur et sestantes au village ». Queladulte n’a jamais connu, en-fant, ces moments d’excita-tion, à l’orée des grandesvacances, lorsque le projet dese rendre à la campagne étaitconfirmé ? A la veille du départ, crai-gnant d’être abandonné parsa grand-mère, Kakuka dé-

cide de dormir avec elle. Tôtle matin, il est déjà sur pied.A aucun moment il ne per-met à sa grand-mère de seretrouver seule. Il la colle lit-téralement, au point qu’iln’accorde que peu d’atten-tion à ses parents qui souhai-tent l’embrasser pour lui direau revoir. Mais « Kakukacourt déjà dans le véhicule ets’installe ». Son excitation estclairement perceptible. Il netient plus en place. « Dans levéhicule, il presse sa grand-mère de le retrouver pourpartir. »« Après plusieurs heures de

route, Kakuka retrouve enfinles autres au village, dansune maison en terre battue. »La découverte de la vie, loinde la ville, commence. Et letitre, « Les aventures de Ka-kuka », se justifie. Mais ce sé-jour à la campagne démarremal. Dès le lendemain decette arrivée, le petit garçontombe malade. « Au réveilKakuka a un terrible mal detête et son corps chauffe. Sagrand-mère s’inquiète et luidonne des médicaments qui,visiblement, ne le soulagentpas. Kakuka se met à vomir. »Mais il n’y a pas de quois’alarmer outre mesure. Unevieille femme décide de luifaire un lavement : « Elle mé-lange dans une bassine desfeuilles écrasées avec un peud’eau tiède. Avec une poire,elle administre le remèdesous les cris de Kakuka qui sedébat pour quitter les cuissesde son arrière-grand-mère.Au bout de quelque temps,Kakuka court se soulager aux

latrines. » Le lendemain, lejeune garçon recouvre lasanté et donc tous sesmoyens, comme s’il fallaitqu’il passe par là pour rece-voir une sorte d’immunisa-tion favorable à sondéploiement dans le villageet ses environs. Dès lors, plusrien n’arrête Kakuka, quiveut prendre part à toutesles activités ainsi qu’à tousles jeux. Il découvre les ani-maux de la basse-cour, la ri-vière, les champs, bref toutce qui caractérise la vie auvillage. Comme pour les précédentsnuméros de la collection « BeNdeigne », Sylvie Nstame atravaillé en collaborationavec l’illustrateur CyrillesNguema Ndong, dont l’artgraphique n’est plus à pré-senter. Ses dessins suivent,pas à pas, les grands mo-ments de la narratrice. Ce quine peut que plaire aux tout-petits.

Les aventures de Kakuka � par Sylvie Ntsame
Vient de paraître
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